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SPÉCIAL RAMADAN 
La signification du Ramadan en Islam 

 

Dieu Le très Haut dit : « Ô vous qui avez cru le Jeûne vous a été prescrit comme il a été prescrit à 
ceux avant vous… »  Sourate Al baqara (La vache), verset 183. 

Le jeûne, nous a été prescrit…prescrit au 
croyant. Et le mois de Ramadan s’est 
réjoui d’avoir accueilli cet hôte. Le jeûne 
appartient à ce mois, le mois de Rama-
dan. Un mois très particulier au demeu-
rant, par le nombre d’occasions offert à 
l’aspirant, à celui qui désire se purifier : la 
nuit du destin, les dix derniers jours, la 
prière en groupe…  

Beaucoup savent, ce que le jeûne du 
mois de Ramadan recouvre en termes de 
corpus normatif et jurisprudentiel, et le 
vive. Beaucoup savent qu’il s’agit de 
s’abstenir de manger, de boire, de l’aube 
(Sobh) jusqu’au couché du soleil 
(Maghreb). Beaucoup savent, qu’il s’agit 
aussi de ne pas avoir de relations sexuel-
les pendant ce laps de temps (Sobh jus-
qu’au Maghreb). Beaucoup savent qu’il 
s’agit d’un jeûne du corps pas seulement, 
et que tout acte de générosité est valori-
sé auprès de Dieu. 

Mais beaucoup moins connaissent ou 
savent estimer le sens purificateur du 
jeûne, le sens profond de ce jeûne du 
cœur, qui doit faciliter le rapprochement à 
Dieu. Parce que peut-être très peu d’ou-
vrages traitent du sens de ces actes d’a-
doration durant. Où trouver ses ouvrages 
traitant de la portée spirituelle, des se-
crets de ce jeûne du corps-cœur-âme, de 
la profondeur de cette symbiose…?  

Il est nécessaire à ce stade de rappeler 
ce que la question plus haut a révélé, 
qu’il existe plusieurs niveaux dans le 
jeûne. Fondamentalement un jeûne du 
corps pour de meilleures dispositions 
pour un jeûne du cœur, de l’âme… C’est 
ici tout le sens du rapprochement à Dieu, 
du cheminement vers sa Majesté qu’il 
faut mettre en relief, en caractères gras. 
Mois du Ramadan, mois du rapproche-
ment, sincèrement, assurément.  

L’éminent Savant, l’Imam Al Ghazali 
(Que Dieu l’agrée) nous apprend dans 
son « monumental » ouvrage « La revivi-
fication des sciences de la religion » qu’il 
existe trois niveaux de Jeûne : celui du 
corps, de l’esprit et du cœur.  

« Le Jeune du corps en s’abstenant de 
manger, de boire et d’avoir des rapports 
sexuels de l’aube au coucher du soleil. 
Le Jeûne de l’esprit par l’abstention des 
péchés de l’ouïe, de la vue et de la pa-
role afin de se rapprocher de Dieu et 
d’avoir une conscience plus aiguë du mal 
pour l’éviter. Le Jeûne du coeur en s’é-
cartant de toute préoccupation de la vie 
terrestre pour que chaque pensée aille 
vers Dieu. C’est le Jeûne des Prophètes, 
des Justes et des alliés de Dieu ». 

 Cette joie de t’accueillir 
 Tout commence bien avant le mois dit. 
L’invité, ce mois dit, se fait sentir au fil 
des mois, des semaines, et des jours. 
Malheureusement la politesse, la bien-
séance nous fait souvent défaut. Parce 
que l’accueil n’est souvent pas à la hau-
teur de la qualité de l’invité dit. Qui nous 
dira alors comment se comporter, com-
ment ressentir, comment interagir avec 
les jours avant le mois béni?  

Pour beaucoup, vous l’aurez compris la 
question induit une réponse évidente. 
Seuls les Compagnons du Prophète, le 
Prophète lui-même, et les pieux prédé-
cesseurs peuvent nous renseigner sur la 
politesse requise et le comportement 
adéquate « pré Ramadan » et durant. Ils 
sont et seront toujours des exemples, 
des comportements excellents, fruits 
d’une source intarissable de l’excellence, 
Mohamed, sceau des Prophètes. Il y 
avait chez ses Hommes et ses Femmes, 
des modèles de caractère, et a fortiori de 
comportement, de politesse.  

Anas Ibn Malek nous l'a relaté en disant : 
« Dès que le croissant de Cha’bâne était 
visible, les compagnons du Prophète se 
précipitaient à la lecture du Coran et les 
musulmans versaient leur Zakat (aumône 
légale) pour aider les pauvres à jeûner le 
mois de Ramadan…Quant aux commer-
çants, ils réglaient leurs transactions 
commerciales restant encore inachevées, 
et lorsqu’ils voyaient le croissant de Ra-
madan, ils se lavaient (rituellement) et 
entraient en retraites spirituelle». 

Et voici une invocation, faite au mois de 
Rajab qui précède le mois Cha’bâne, qui 
précède lui-même le mois de Ramadan, 
de ses pieuses personnes qui donne 
d’emblée la hauteur de leur attente, l’in-
tensité de leur espérance de pouvoir tou-
cher du cœur ce mois.  

« Oh Dieu ! Bénis Rajab et Cha’bâne et 
fais que nous atteignons le mois de Ra-
madan» Hadith rapporté par Ibn Abou 
Khouzïma 

L’amplitude de leur attachement était 
telle, qu’ils passaient six mois de l’année 
à invoquer Dieu pour que leur jeûne du 
mois de Ramadan passé puisse être 
agréé et les six mois restant à invoquer 
Dieu de pouvoir leur permettre d’assister 
à la naissance et vivre le mois de Rama-
dan à venir. Deux mois de Ramadan 
consécutifs s’ils sont agréés par le Très 
Doux, c’est l’assurance de l’expiation des 
péchés commis durant cet intervalle de 
temps.  

Le Prophète n’a-t-il pas dit : « Les cinq 
prières, la prière du vendredi jusqu’au 
vendredi suivant, le jeune de mois de 
ramadan jusqu’à ramadan prochain, tous 
ont un effet absolutoire de ce qu’a été 
commis entre eux, si l’on évite les grands 
péchés ». Hadith rapporté par Moslim 

Tu es là! Mon attention, mon 
intention sont à toi. 

Il a franchi la porte de notre temps. Mon 
attention est désormais sur toi, et saches 
que mon intention s’est portée sur toi 
avant que tu ne sois, juste dans l’attente. 
Le Prophète (Que les bénédictions de 
Dieu soient sur lui), nous a annoncé ta 
nature, et décrit la caravane de tes fruits 
de lumière. Vois l’éloge éternel qu’Il t’a 
réservé : 

«Le Ramadan est venu à vous! C'est un 
mois de bénédiction. Dieu vous enve-
loppe de paix et fait descendre la miséri-
corde. Il décharge des fautes et Il exauce 
les demandes. Dieu vous regarde rivali-
ser d'ardeur dans ce but et il se vante de 
vous auprès de Ses anges. Montrez à 
Dieu le meilleur de vous-mêmes, car est 
bien malheureux celui qui est privé de la 
miséricorde de Dieu, Puissant et Majes-
tueux!».  

«C'est le mois de la patience, et la ré-
compense de la patience est le Paradis. 
C'est le mois du don. C'est un mois dans 
lequel les ressources du croyant aug-
mentent. Un mois dont le début est misé-
ricorde, dont le milieu est pardon et la fin 
affranchissement du feu de l'Enfer». 
«Lorsque la première nuit du mois de 
Ramadan arrive, Dieu ordonne à son 
Paradis: «Prépare-toi et embellis-toi pour 
Mes serviteurs qui viendront bientôt dans 
Ma demeure et Ma générosité se reposer 
des peines du bas monde!». «Celui qui 
jeûne le mois de Ramadan, en connais-
sant et en respectant avec vigilance les 
règles du jeûne, expie son passé». Ha-
diths rapporté par l’Imam Ahmed 

Le cœur du croyant au cœur 
de tes occasions. 

Te voilà installé. Bien des grands sa-
vaient comment se comporter en te 
voyant. Et savaient consciencieusement 
eux aussi, comment t’aborder en te cô-
toyant. Parce qu’ils avaient compris l’es-
sence de cette obligation, la portée spiri-
tuelle, de cette prescription, de cette oc-
casion, aux multiples occasions. Vivre 
avec le corps d’abord, le cœur ensuite, 
l’âme enfin, au cœur de tes occasions, 
était un engagement personnel, une am-
bition personnelle, pour ses Hommes et 
ses Femmes de foi. Méditons les paroles 
du modèle de vertus, Mohamed. Tes 
opportunités, oh mois béni, sont autant 
de portes d’asseoir le cœur de la séréni-
té, de la proximité de Dieu. 

Salman Al Farissi (Le Perse) (que Dieu 
l’agrée) Compagnon de la première 
heure rapporte : " Le dernier jour du mois 
de Cha'baane, le Messager de Dieu nous 
fit ce discours: " Ô gens ! Un grand mois 
béni vient à vous, un mois comportant 
une nuit meilleure que mille mois. Jeûner 
sa journée est obligatoire, veiller sa nuit 
est recommandé. Les actes surérogatoi-
res qui y seront accomplis auront la va-
leur d’actes obligatoires en dehors de ce 
mois et l’acte obligatoire en vaudra 
soixante-dix. C'est un mois de patience et 
il n’y a d’autre récompense pour la pa-
tience que le Paradis. C'est un mois de 
solidarité. C'est aussi un mois où Dieu 
bénit et augmente la part de ce qu’Il lui a 
destiné.  

Quiconque offrira le repas de la rupture 
du jeûne obtiendra le pardon de ses pé-
chés, une protection contre l'enfer et re-
cevra la même récompense que le jeû-
neur sans que celle de ce dernier ne soit 
en rien diminuée ". Les Compagnons 
dirent: " Ô Messager de Dieu, nous ne 
sommes pas tous capables d’offrir ce 
repas au jeûneur. Il répondit: " Dieu ac-
corde la même récompense pour celui 
qui donne au moment de la rupture du 
jeûne une simple datte, un peu d'eau ou 
un peu de lait. C'est un mois dont le dé-
but est miséricorde, le milieu pardon et la 
fin affranchissement de l'Enfer.  

Quiconque allégera le fardeau de ses 
subordonnés en ce mois, Dieu lui par-
donnera et le libérera de l'enfer. Durant 
ce mois, multipliez quatre vertus : deux 
pour gagner l’agrément de votre Sei-
gneur et deux dont vous ne pouvez vous 
passer. Les deux premières sont : la 
mention de" Lâ ilâha ilallâh " (Il n’y a de 
Dieu que Dieu l’Unique) et solliciter le 
pardon de Dieu. Et les deux dernières 
sont : implorer Dieu pour Son Paradis et 
Lui demander protection contre l'Enfer. 
Celui qui donnera à boire à un jeûneur, 
Dieu lui fera boire de mon bassin une 
gorgée qui étanchera sa soif jusqu'à son 
entrée au Paradis. " Rapporté par Khou-
zaïmah dans son Sahih. 

Saeed Bouhtiyya 


